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Dieillir

— o

Vieillir | n’as-tu jamais fait cet auguste Réve :

voir sans trop de douleur et sans remords cuisants
les jours s’évanouir et se passer les ans

lentement, doucement, jusqu’an sor qui s'acheéve ?

Pourtant tu sais combien le terme est incertain.
Qu'importe ! On resterait trés brave et tres alerte,
~on aurait confiance en sa vieillesse verte,

U'on ne regretterait point ses cheveux chdtains.

On trait quelquefois s’asseoir sous les ramures

d'un joli jardinet tout blotti dans les fleurs,

et Uon écouterait les oiseaux querelleurs

~dans les bosquets ombreux d’ow sortent des murmures.

Et puis on reprendrait autour de la Maison
sa courte promenade a 'ombre des allées ;

les .grillons chanteraient dans U'herbe constellée
pres d'un bassin fleurt révant dans le gazon.

Mais on n'oublierait pas la jeunesse éternelle,

on sourirait de loin aux couples d’amoureux ;

on leur permettrait méme — 6 visages heureux —
de cueillir quelques brins des fleurs de la tonnelle.

Qua sait 2 peut-étre aussi viendraient de blonds enfants,
un essavm lumineux et gai de jeunes filles;

alors le clair jardin et Uombre des charmilles
retentiraient de cris joyeux et triomphants.

Ainsi les jours encor seraient ornés de roses,

et sans heurts U'on verrait décroitre le chemin
et rayonner autour de sor jusqu’a la fin
Puniversel amour dans la beauté des choses.

J.-E. Hilberer.
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